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ùà La Haye, Spui, u° 95, 
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PN Chez ML. van Weetdeu, libraire, 4 

et chez tes Hötitiers Doormarf,li- 
‘braircs, Lange Nooten, à La fa 
… Leslettres et paquets doivend à, 
én vayés ò hadirection tra derd. 










Won perdre} 
Votes ih te ene en vas, 
‚ La commission a.pensé que la manifestgtion devait aeg | 
quartier.de la capitale où la largenr des raes edes places permît à la po- 
pulation de s'agglomérer sans qu”il en résaltätencombrement. 
A cet effet, les dpa les pairs de Frakiee et sgt schans invi-’ 
EE ie î 4 ‚_ | tées au banquet s'assembleront-mardi proehain ,à onze hetires„au lien or-: 
ne G oe hier qu adû avoir lisa le banquet réformiste. L'opposi- dinaire des réunions de l’opposition parlejgentaize, place de la Madeleine, 
Kien, il faat lui rendre cette justice, a fait tont ce qui dépendait | n,2. - den NE 
_ d'elle-pgúrempêcher queeette démonstration illégale.et dange- |. Les sonscripteurs du banquet qeë fant partke:de la'garde nationale sont 


Ln, EN se ate Ten q eN: ié sina ‘éa li deteine \ , i 
wendgfdarlerepos publienedégóndreen un conflit saaglant: Mais, Jollein ning, devant l'église de la Madeleine et de former deus haics 





On snedBekint En ER 
vn sue Co LA HANVR, 23 Wéesier. 
eg mbs 


ke Banquet réformiste de Paris. 


‘Ön lit dans le même journal : he, 
í.rr.bes écoles , fidèles à leurs traditions:patriot'gues, donneront 
Heur. concours àla protestation. solennelie-, ‘organise en faveur 
f-da:droit de réunion , méconnu-par le pouvoif:’ ‘Les ‘écoles sont 
décidèes à apperter dans cette manifestation, le‘calme, l'esprit 
‘d'ordre etl fermeté si nöcessairds'à l'accomplissément d'un si 
grs acte politique. 
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a rê&nton génèrale a lieu mardi, place du Panthéon ‚& 









se Sa Penta gelles se plaegragt les. Jpyll. … u Lan 
Wrs avoir ervitá les pesstonepopulaires, Fopposition pourra-t- | Le cortóenii Site desi $ supörionrsde la gerde nationale qui | V'heore indiquée par les journaux.La colonne d'étadiants pren- 
Île les conterièm? Nous le sbnkaitons sanstrup aaerd'espêrer. Il | se présenteront pot se joindre à la manifestation. _…, | dra place entre deux haies formées par les gardes nationaus de 









faut que le peuple:soit. bien changé, si tout eèta; ne fini: point % 


Immédiatement après les invités et lesc 


es se placera un rang d’offi- 
ciers de Ja garde nationale. 


la 12° légion , dont le concours est accepté avec reconnais- 











…_Parano énieutd: A. oÔté des hommes qui er gent à la, paix, à, Darden wee le dee nete hadi ant Je pa. | SAnee st nd 
erneer ed sir endet ENNE Gig: nage eng dd en rcn iTV hid dane la correspondanoe Gräinaive: 


EEA REE, 7-0 PS Os, ha : : HES vis 
“a Depuis quit ye nnëthambre des déprités, ton n’a janiais vu aire pa 
rcille agitation. La séance ne se tient que pour la forme. Tons les députés 
sont à la salle des conférences rénnis par groupes. MM. Barrot, Thiers 
Rémusat et les principaux membres de l'opposition péroraient dans ces 
groupes. Le manifeste publié ce matin dans les journaux- de; Fpgposi- 
Lion, était Pohjet des entretieus. | a tn 
La commission générale du banquet s'est réunie à 11 heures cheg M, 
Barrot, IÌ y avait 25 députés de la gauche et du centre gauche et les jour- 
nalistes de ces nuances. Cette séance de la réanion réformiste a mis à nu la 
désorganisation, où elle est. On a vn qu'il y avait maugue de prévoyance 
de la part de Vopposition qui a publié ce metin son manifeste pour sé garan- 
tir des tentatives cxtérieuses de désordre inévitables dans cette masse 
réanie à, lappel de 95 députés oppesants. … E 
. La décision générale de vaes, défaut d’hommes pour diriger, ct. surtont 


impuissance de chacun de résister à une force extérieure, dont persotrie 
ne dispose. En un root, alarme secrète, abattement des députës.; 
On a appris à la,chambre que le banquet sèra défendu, qu'un pffsëlana- 
tion du préfet de police interdirait dèdemain matin 6 heures, le moindre 
attroupement. Les tetraïns où en se disposait à donner le banquet seront 
ocenpés dès le matin. Un ordre du jour du cotamandant supérieur de-la 
garde-rationale défend à la garde-nationale de se réemip, 

Voici la partie de la séance de la chambre des dépratós. d’a- 
‘vant-hier 21,ayant trait anx événements qui se préparaiert puur 
ledendemaim 22. : be cd tn 
TM. le Président, La parole est à M. Odilon Barrot sur l'ordre 
du joar. © Ee 5 

nm. 0. Barret La chambre se souzient qu'un débat s'est élevé à Pacca- 
sion de la'diseussión de l'adresse’ sar le. drgit, dêfenda par nous, et. nië par 
le ministère, de se réunir, à la gondiion il std laatorité próalabis- 
„ment el S'assister à cette zégnig sans tumaite ct saas areas 4. s 
… Cette question n'a pas été ‚Man opjnion étai qu'elle devait Btrs an 


e 
' 


Belle tout bouleverser dutdui ‘deur. Or elie“ëst aujourd’hui 


Entre la troisième et la quatrième colonne, les jeanes gens des écoles, 
ih sous la conduite de commissaircs désignés par ensa- . ‚… 
TOEREdeD ern he tee : On peis }a os | _ Puis les autres gardes nationaux de Paris et de là, banlieue dans l'ordre 
vur bheure qu'il est, on n'ignore plus ce que Îeta le gou- | qgsigné plas haut. | de et 
Nefnerment en, présence, de cette grande démonstration, On | Le cortäge partira à onze heures et demie ct se dirigera vers la plagc de 
8djt d'abord, qu'i},.piy‚.mettrait aueun obstacle. Mais au- | la Concorde ct tes Champs-Elysées, vers lelien dmbauguet. 
RAE beet enn Ve Be isar #of Ersen ans and ed Gate a ä meel le 5 d 5 
thus ad ah : Pa é: Je mi- |: „Laecommission, convaincue que cette manifestatipn sera d'autant plus 
deredihai NV ótat, de. choses a eomplètement chang il Pa dé glience, qa’elle sera plus calme, d’autant plus imposante. qu'elle évitera_ 
Aistâre s opppse, à Ja, mauifpstation du banquet i â de- | même tout prétezte de, conflit; iavite les citoyens A ne pousser aucun, ‚orì, à: 
Glaré avant-hier àla chambre des députés, sur une interpella- \f ne porter ni drapeau ni signe-extéricur, clle invite les gardes nationauzqui; 
on de M. Odilen Barrof. D'après une correspondance de Paris bege part à ie denten àze Preben s'agit ici 
RA Kikke RE RE a une protestation égale et pacifique qu doif être: surtont puissante par 
ge Jeps, gerine, ee matin, l oppasiiton, par! EED en vgul "_| Ie nombre et l'attitude ferme et tranquille des citayens. , 
dèlibérerensore avant et après la résolution du cabinet. M. | ra commission espère que, dans cette occasion, tont homme présent se: 


“Ogiton. Barrot a erp.peuvolt, ni defendre, ni justifier uneno- | considèrera comine un fonctiongaire chargé de faire respecter l'ordre, elle’ 




































































wet de 





ë EN . 
gee He hg blind. de soumíssion (provisoire aux âctes'de Isutorité: 
benne en ENE EE ‚ ‚| Pubhque, même torsqne Pon pense que l'autorité. se trompe, n'est, pas: 
Vilas oe gaellie oP bar. Behe Eed ins oheiance servile, Soyons justess ce urest pas: Pabéissanod: servite; 
Les joornaux de | ‘opposition dp tand publient là notesuivante: qui est le danger de notre épayne et la pente des esprit, Ah! réserve cétte 
ol ut goevmdssioa générale chargée d'organiser le banquet du 12e arron- { fermeté pour des jours mauvais, sì ees jours doîvónt revenie bREsgrver-la: 
Aiggernent eroit devoir rappeler que la manifestation fixée à demain mardi | pour résister à un Bonaparte ou à use Gônyenbobt ri B. 
dgepjet, Pezercice légal et paciique d'un droit cogstitutionnel, le droit, e De DO 


H 


„Aggue la commission du banquet a fait paraître, et dans laquelle [ se confie à Ia pré enoe dé gardes nationaux 3 elle-se cone aux séntimen!s . 
Zo opel dea garde nationale, ds dic, aten qulgne | fn geren, mirte petalen bend 
se Adpat- de:toütes Jes classes de Ja sociëté, cumme st celle eom- | d’pne démonstratiou paisible, comme ilconvient.ä une nation intelligente, 
7 Aiissiolr Blait ‘le zuuverh erent: M: Duchâtel est le-seul-üsintstre: gelairée; quid la comscience de l'antorité ierésistible desa force ‚„nùorale, st; 
fot Aak prië Ta joirlet dl V'a'faki-aveo ‘calme. Nous publions pitte} ne de son sl ahd ses variik légitimes par expression légale ; 
0E EE Re PE TE a 5 RER Bres d!NeE rib ARS êt . NE: &8 ir HE SON OPIBJGE. - À . ‚ En : 
Ain hpa. debate de elle aöaifer, rh: ton IE, Le-dounaalses.Débats accompagne ca manifeste derêflexians’ 

V:Mld-nioréehal. Bugedud a pris „depuis lundi, le comraan- f Seirt.ajgsiggi ganes: -Nouslieons, entre autres dans l'article, des: 
“deugt de la division de Parás indrd et extra muros. Toutes-kesf Biétc 
„HPoerpes elmiént eousigntes;”: 5 | 


ne steets te 














raedt A She 










} / PE pacih Gro, CODSLWUIIONDEN, IG eN Ees ee «| sein du parlement; lo uestion conslitntionnelle de cette gravité 
«SGEE politique, sans Jequel le gauvernemast représentatifne serujt } … Vaici la leltre que les dóputésde, F'úppesitiou ont adrassge à, ent oid de deeld et hiandein zeel velde ia 
qu üne défisigd” EE NOD EN: Eöl tsalott dt 2e d ents eertaine 3 car-e'est à lui à régler l’étend t E 
t ministère úgamt déêlakë cf. soütenn à la tribaneque la pratique de, : 


are egIer 
Gelte qnestton devait donc êtrg 


A Messieurs ls présidents et membred,de la commission du banquet 
Kk bns il.y avait un devoir impérieus, 
stdsrdoade 


« Messicurs,_ 






"ee droit erat caphalbise ‘du liofrblaiaie de-la’poliëe; tes dpiités- de'l'oppòst- 
; Francty Brpiens députés, des--membres du conseil pé-: 





pion pelitigae sans autotisation préalable ayant été dénié par lè ministère, ' 
dans Îa discussion de l'adresse, nous voyons dans ce banquet e moyen de. 
maaintenir cf droit constitutionael contre les prêtentions de l'arbitraire et ; 
de le faire consacrer définitivement, Nous regardons dès lors comme un ‘| obstacle. tavineihle. en rade Ae 
„devoir impérieux de neus joindre à la’ manifostation légale et pacifique:| Gela avait.été accepté. Nous pensions pe le gotivernement, se croyant 
óus prépar mn 15 HY armé de lois suffisantes, se proposait de traduire devant les tribanaux ceux 
| qui persisteraient à vouloir revendiquer le droit de rénnion, et. de faire 
ainsi juger la kgalité de ce droit. Les choses se seraient ainsi passées avec 


des prétentions du gouvernement. de placer une protestalion, de pratiqaer 
ce droit de manière à ce que de leur part au moins, jl;‚n'y eût aucune con- 
cession, c'est-à-dire avec la résolution de ne s'arrêter que devant quelque 


tion, des pies de Fr aios svoût reen Winsslar En fait I’hont da i de i enis We peuvent se laisser dé- 
we RAe ene sf arn ER tand dn: ca l’invitation que vons$ous avez fait l’honnêdr de nous | réunion est une de. ces libertésd es, Gtoyens Be pet se laisser dé 
zi hoster rergrried duke aegis od adresser pour le banquet dr 1e erdementde Paris.-Be-deoit de réu- | pouiller. sans compromettre toutes les autres ; c'était de placer en présence 
je E54 OON t d } ST 9 
aje BUR Pri ont acne Vine | 


d Zaden pfkemoiste lis jours } ris) Ont acgeplé Vinvitetion-quì leur était. 
Hse de prendre part À,la,maBhifketation, afin ‚de protester, en „vertu de la: 
_ Hpigegalre nag prétentiou légale ok arhiigeisen | 





Game, il est naturel de prévoir que, cette, protestation públigae peut | 
tirer ‘un cobtonrs considerable: AE: ord gabitns óh hit rksurêr. 
> aussi que les gardes nationaux'de Paris, hidèles à Teur’ devidd ‘de Liberté,’ 
ÖRdre publics voudront dh cette circonstancé accorriplir ce doubterdeboir, 
„wite votrdroiivagfidse An Kberté en:se:joignant à la mewifeslationg pro-: 
Ariper Rordre: eudegpetsertteudtoreollision: par lenr présende ; que: dans.la 
5 Buisten:dane nóamion nombreuse ‘de gardes nationaax :et de. citoyens, ; 
Ev semblegongebable de-prendre des dispositions qui éloignent toute: 
1 Cause-da trouble et de Lumulter: ; * … … rn eet 


que vous préparez, et d'accepter voire invifation. 
‘pAÂgréez, elc.n De Zer en 


is rv 





Suivent led signatures de Gaatre-tirigt-treize döpilds, pts: 
Aesquêls'he figiire pas le hot del. Thiers; 77 
_” Nous remarguons les signatures de MMI. Oditon-Barrot, Ára- 
go, Bethon! , Berger, Léon Faucher , ‘de Lamartiné , Géöige 
Lafayette, Malleville, Mauguin , le gónéral Thiärd’, Dupont de 
Î'Eure. hi BR 


‘calme, sans trouble,” ER, 
Le public sans donte était préoceupé; il ne pouvait rester indiffirepy di” 
cette circgngtance, où, s'agtssait du plus précieux de zes droits gatje 
eeluinldndöeonlent dons les autres; cependant,: malgré cette; ; 
légitime émolion publique, grâce au progès de ‚nos. meus, 
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s. En fait de 


ee aa = 3 
p de Senneterre, doit être absolungnt tenu; as. En 
$ que naïve; elle 


$ srotépait. car il wá esait alors de pr rétndant}; voe déclara que je tenais, f 
el se me g Pet enk Ì » mariage, ma belle-scear Héléna, est fano 
denetël, ck 


pentre mes mains le broneur de ma vie, t- la Gertitudedu plus hesreux, 


FRUILZETOR DU JOURNAL DE LA-IATE 24 PETRIER 4845, 









































AR Per TEGE Tt EET EE » avenir, en éponsapls e=”. > ne p ne connaît de mariage .qu’avec- Kaats, la pe nlgn 
HGe zj: rh WN iran SE Ci ar ra Hai Sen | eride fa Rh, adelon-Mile Héliné:. oe pet ambition lui ont te Eve qne chamú 

5 á aí ‘ erguêt, e wetend 5 s RT: jn: ° . R 
ES. SEI K PECmÉs. GAPETAUXK. }__« M. de Senneterre , selon Mme de la ia haigel: EEE » des. pairs, et lest mutheefnese egen hinein si 
„Snabibise vartbspa vERG en te Et de Me gr en ef se M.de Morndnd, == Selon mon bateur,- - En oe oe {tout ce qui est mode „úlegmoe R ie Sen pe 
E ede Oe kante eg HIE beebs We Beet ate et line of +" Â Ces pröpositions inatleridues,.ma surprise, mon ingaiétude même '| »que pr pn : dependant an 
“acter Dd Dae ge a . : ber els Se Bie en rin t . 6 Sai 1 Es r&, ra Ee ke À Sl j vsa; Là eta Che, es aneh id TUGEVSSE "reu 8 . 

1í : » ont été lelléstque j'aï'pu à péirie répandre ;-mes paroles embarraésées ont 1e doer loen Sortie „elks plas.gónéreux des komines; gardons-nous 


tan Te, Voer Ce . wi N 
prepare eOrgiietk: — Ladachesses (1): … | 
zein neeh hete eet KAL EERE EN: 


Dété-d'ahord prists-pour une sorte, de consentement tacite, puis,:pár ré- : 
drie in: } 5 LE 5 \ ; 
en En zie trl tit dee. 8 CHARITRE Xi. Seuke0E ee Paid ge in op u è 


il-»-dnc le sacnel ina, shère belle, et. le moment venu d'annoncer votre ré- 
| » solution à-votre tateur… AE m'en charge M. dela Rochaiguë a P'ha- 






»fléxidn:, j'ai -kiissó dans cette:errear Tes protecteurs de ces trois préten- 
» dants, SA ' : ue 


veront u 


































































ne Wed Bedoemdenieöntinna vor journal dela sores «np zoon: … if: arAlrs lesdonfidendesbntélé bompléteij * rin vr cite | fj mbitvdedidkg legde hugble scrritenr… de mes volantés ; je Pai depuis 
EN nd ie bonte eelgues jours, Mie Höléna-Stait parvenieput dit-ello,à ‚fm Marbeltenmdnt ct woo beaufpò né din MEEL bbned. Be Siars aapt veel Snbalterne: il fera ce que 
tiert iom dts jeune hottie que nous rencontrioris drag linken àH >» handen personnes, mais ai SN leave volidiverdes » laRoel gnë, —j’ai prié lane dk gd be era 
»iéghse. Se En SO tb 4 pses: tous deux seraient tncapa gerela ATEND. SOGN ij: \ En ' » que vons cenfiëessez déjà, 
EG pl stopped Odlesbitede-Macreuse. Wite Héléna avait eu :sur lui les: » principes de M; ‘de: Maereu sedalgeris der de dek at erebaan en bar huit joueg.ffiisi, ma chère 
Onspigherkents les -plidpr' yr olletam ere: parla-d'dbord: souvent, Puis; | » angélique piétäs fan lesegmat.pmta-ohbre, Ernestine, 'j D06'16; ’ te publie d'unewohtredanse, vous 


Ab Hesi gi:incktsamnient. M, de: Macrenmde: appattentit,-2= disait: elle, …: |- 
WL par relations, aa meilleur ct au plus grand monde: d'une -piêté ezem- 

eplnire,: utre ocharité: angelique, il-avait: fondéune: wuvré d'une admi-: 
räble phalanthroptej et, quoique jeune encore, son nom étart prononcé 


grneje-ons’propose-parce: qu’il : 

fa; “honorde deroe choit,woas } 
votre Steur, quì Vapprouvera,-je | 
dveb:fermeté. S'il refusait, contre. 


» jas 
# est dignddriteept 

"e natsër Gevar lef rotifier dn 
ien dötite pas, si vóus ledai 


»pourrez juger de la sincérité des sentiments que M. de Sennetorre éprouve 
D POÛLVANS, ii; een © 5 EE 


«Le lendemain de cet entretien avec Mme de la Rochziguë, mon tnteur 
Ee 









me dit en confidence: 






























:» partout avec affection et respect. - : + |» teste probabilité, nous aviserions à'd'anlres moyèns; ct nous :saurions » Ma fenime a en l'henreuse idée de vous eonduire au; onne 
Ugrgne dela Rorhaigaë me fatsait de son'côté, les plus grands Gloges |-oibielple:eontraindre à assurer votre Honheur. : 8 [Mme de Mireconct ; vous verrezM. de Mornand àcette kjpteu merci! 
de f. de Senneterre, tandis que mon tateur amenait souvent Poccaston: | __=: »Mpauvre steur Héléna;-—tmie-dit à sou tour M. de la Rochaigaë, | »les occasions ne lui manqueront pas de vous conva espère, de 
meds oyoeentkróusiasme denk, def Movnand. | » rest iide borne eréatore, toutéén“Bieu, c'est vrai, mais elle ne sait | »l'impression soudaine, irrésistible, qu’il a éprouvé vue, lorsque 


p rien deschoses d’ici-bas, Si-voús ‘vündtvisiez ma chère pupille, de lui 
» parler de Mi, de Mornand, elle ouvrirdit- daa grands yenx, et vous dirait 
»qu’il n'a aucun détachement deë vânítés de ce monde; qu'il a l'ambition 
> du pouvòir, ete. etc. Qeant à ma fensmiey elle est parfaite ; mais sortez:la : 
» desa toilette, de ses bals, de ses caqucts moridains, éloignez-la de-ces 
» beäua: inuliles, qui ne savent que meltre leur cravatect se ganter de frais, 
p êlle ést eomplètement désbrientée; car elle n'a pas la moindre conscienee: 
p deschoses élevées, Póur elle, M. de Mornand serait un homme grave, sêricuz' 
» un homme d' Btat,enfin,et;parla manière dont vous l'avez entendu parler’: 
pdes séances de la chambre des ‘paffs, ma. chère pupille, vous jugez. com-: 
» me elle accueillerait nos projets. Que tout ceci soit donc-entre nous, 
‘» raa chère pnpille, et‚ ane: fais votre décision prise, comme, après tout, 
p c'est moi qut suis votre tuteur,et que volre mariage dépeud‘de mon seul! 
» donseritement, votre: volonté pe renéöntrera aucune diffieoltá.: …  - 
» — Vous penscz bien, ma chère belte, — me dit enfin-Mme de la Ro- 

» chaiguë, — que tout ce que je viens de vous dire au sujct de M. le duc 


»nous sommes allés après la séance le compliment PS SUCCês. 
__»Enfin, deux jours après quae mon tuteur e Â 
»tenuc de leurs projets de hal, Mllc Héléna m 
n= Ma. chère - Ernestine , ma. hellersong C 
»j’at eru Peceasion excellente pour puissiez. vons Lrouver 
sen rapport, avec M. de Macrcuse 3 quoiqetiPe pauvre jeune homme, d'ail- 
pleurs accablé de chagrins, n'ait auk de ces dons frivples grâce auz- 
„sqaels,on, brille dans une fête, ila chfitgé une dame-de.ses amies, très 
_ phautemen? placée dans le monde, la sgigr.de Pévêgne de Ratopolis, de de- 
xmander à Mme de Mirecourt une insifätion pour lui, M.. de Macreuse ; 
peette invitation lui a éé envoyée aven empresgement ; aifisi, jeudi vous 
«lentendrez, et vous ne pourrez, j'ét Suis ; résister à la stneérité de 
pson langage, lorsque vous saurez, ainsi qù!il me l'a dif à-moi-même, 
»comment, depuis qu'il vous a vae àd'église.… votre image adorée ke suit 
pen tous lieux. ct le trouble jusque dans ses prières..… Ee 
aC'est donc au bal de jeudi prochain… ma chêre maman, que je dois me 


pleenee, des personnes qui me semblaient mériter ces lon- 
iikmert je rirnarquai que jamais -tes‘homs de MM, de Macrense, 
peterre oude -Mornand n'êtaient prononcés par mon tuteur, sa 
io‘ va Forftikie, que: darte Îestentretiens que tohs trois avaient parfois 
nt vee mul. AAN 7 ze 
» Vint enfin le-jour où M. de Maillefort m’avait si- méchamment, ou 
lutôt hélas!:sî véritáblerment expligué la tanse des prévenances de 
b Wadalation dont on-rm'ontourait. — or es 
8“ « Sans doute; nion' tuteur et sa femme, avertis par Mic Heléna, crai- 
gtirent es conséqueneurde cefte révélation,dont je n’avais paru qae trop 
eappée; le soir. ét' le lendemain de ce jour; tous trois s'ouvrirent isolé- 
à mót de leurs’projets sans doute arrêtés depuis long-temips, ct. 
n, selon le genre de son esprit et le caractère da pretendant qu'il 


is le Jousnal de La Haye d'hier. 





ni Balsórd rien dextraordinaire à entendre ainsi louer son- 






conduit an ‘bal jeudi. 


































brains pas d'aflirmer que a utte aurait été leute légale, cxempte de 

\É bles el de tout désordre. (Dénégations. auz centres, ) Je suis convaincu 

z Ank s si la politique du cabinet eùt pu être atteinte par cette manifestation, 
fre publie-n'aarait sonffert ancune atteinte; 

m parait qu'á des conseils de saygesse et de prudence ont suceédé d'autres 
inspuwalions ; gee des actes.de Pautorité, jer oper en te trouble, qu'on a’ ta 
paisera pas, mais.quw’on pourra faire naîtrg, swipbient,éblir qnâ la fdnab 
dit être opposée a. Pexerciee tout paisiblk aib droit/ésgdent. Bhe mfad 
parlient pas en ce mömeut de juger Pop, okt LE dè: mesurfis pijses 
Pautorité.. de crains que ces mesures draden ) on, gaan ind do A 
ne, sotent. an; gontraipe ope cutse de Ur d 

La manifeslation, paisiblement accomplie, aaraid rassaré jen eiprils; on 
3 laïssera, an contrai:e, un germe indétini de désordre et de perturbation. 

Cesonl là mes craintes sineères cf profondes. 

‚Si mes paroles pouvaient avoir quelque influence sur le pays, je lui di- 
_ wis: Le premier besoin, le premier devoir pour tous est d'employer tous les 


ri 







Eat 


k moyens de préve uir les malheurs que des mesures imprudentes pourraient. 


amener, 
E'est le penste, messieurs, quae j'awiis le bosoiw: Ëurprimer dans edfle 


engeïhte ek devant une assembiés anssi grave S'ib peut dópandre de. moi 


F'apatser celle dzaftation qao je- prévois,. de le: ferat de toute P énergie de | 


_ Gs patriotisme. 
Là,.me SsiCHrS,, S! ‘arvête nL-mes. ponvoirs 5 8 je u” ai vign ä, ajouter, Gest a au 
ministére qu'appartient Te soin de veiller à l'ordre publie) ceslà lui qu "ap- 
partiends, a la, bid aneh deee qui poyrraa, arrijer, — (A gauche : Trés- 
“bien? tEs-bien ! — Vite ayitation, ) 
MA Duchâtel'; wiintstre de intérieur. La responsabiffténe porte pas sen- 
" Berrent sir te: igotwörmiemient; elle porte:surtont: ‘le-monde's j'en trouverars 


- an besoin. In prewverdans le sofh très: honorablegu?a: pris. Mì Odilon Barrot | 
de prononcer les paroles que vous venez d'entendre tont à Pheúre: (Mou- 


vements divers.) Je vais dire très, nietteindnt, très ‘tranchement à à la eham- 
bré quelle est Pattitude du gouvernement, et. le terräin, sur lequel il se 
place. (Ecoutez!ecoutez!)- 
Fehiororable 0. Odilon Bärrot a. dit qnela: questiön dee savoir si Fe’ droït 
dt réunion’ était 'absoln:’ on sournis à Pantorilë: dit’ gouvernement avait élé 
* trafté devant fa ean;bre et non résóltue: Ha ajönté qe, ke goïiverdiemient 
avait'seniblé; antatt qa’il dépeniträït de lui’, Ihisset” Ih question recevoir 
nne solution judiefaire ; cela esl vrat. 


“Te k6tvernement durait pa, ashtd'u droik qui,n’à antie éLé contes- 
Ì q | 


té, nk dhis 8 corvictien est Aieontestabte Supuyer sur” lat Foret: pom 
vbikpdelrer Kes réumionis' iT voggede conme' dargeréusts pour Pordre; maië 
inu pas nieggin Pviintaige de dbuhier á Mid, dienste aise. solution’ judi- 
einïre 5 no’ êlfns doyé et, nous soriinyes encorit prêts &Hafsscrdrriver les 
‘ citostePdt” pottit- où la question poar ait être jadieiniengnf résolne.. 
Mats il west „personne qui n'ait Fa ce iijtlr le matifrste publie, pat toùsles 
”jóutnämx’ de’ l'ó óppdsition. CE inmittiste uppieftd futs citbytns, non pâsd un 
“Bihdttt, nhiais' A und, sjämifestatibr 
“essentiell:s au maaifitiën”. de Por dre pati ie: 
“_Ôn coiyvogin Tes’ gardès nátfonsux à ser réanit aw méprig-de Ja loi de 
2834; on appel és ‘@ulfinuts" misietirs vabandbuer fes deotes pont st 


joti! 


‚-Vordre dans lé pays: (Vive adheston dur ceities:) 
“Al. hesseps, Je denránde Íao prirolo, 
‚ K.Duchétol: Une tallemapifestation. appelait sedans dede lair 
“a gèrde nationale et de [a loi sur les attrónpements; c'est Vapte, dispn.gou- 


„Vernomen, iaproviet se posanl en, face du, geuvegnement. légal et consli-. 
toitonnel du pays. Cela ne pouvait pas êlre supporté par nous,, et nous |; 


avons déclaré quie nens.oe le supporterions pas. 


t'honorabte préopsnant: nous, digaît toert, 3 Plieare: qui espébait- que fe 


"Pofdre'na Serait Pis troublë: Fe duvernemtnt prerdfct Loupes Fes rirestires 


métossîtes | pour qeil suit mmainteiis maf je N'uf pad la: ‘cönifiantee: ge ne |: 


Peût pas élé-dans lés-cireonstainces 6: ros anrdiëht? plaets: Fes maniftsta- 
‘tions antoncées dl hehe de ce mal. Air. dedttes: The bien! — 


zE bar, ER 






PRM, edns zûatena fuga manif&ste dees aaïin 
tes cliuies dais PeREGT EERNRE Tjssées la discussion de Padresse ; nous 
éttons disposës'à aitendre que? ‘là 
‘upag n'avoris pas  vonlu, et nous ‘Wie’ stee 
de li hok hade eg. Trdd Dienty 
Per ce desbein, (afarmuarts' du, „Centres. je 
“at gauche. Oa* bur sn U ! 

MK. prat, St M. le mipistre de lintéri ieur s'élait tbe Bidean: 
man fë a, Taqaclié auráit peis part iu*grand concotrs de : 
Ji populatión,; pons 






‘Érèl); niodsseriöns les uns’ct Ies-autres très prés d- ba vérité (Adhuefon à 
gauche.) 


Eärssnd de eBkijuelnes éipressioris plug oa oivïtie” coriweitsbits’ d'un 


acte quëje Patrone nf ne désatdne, (Honvemnent prolongë: 3-Wävdue trés; 
Hantcintsit ks intentions de cet üete, j'cì dlkn vont, lessrprêssioris, 
4 hepa um gean: ‘consaúts de ian autour dane, 





hohe voo MM, de Wsereuss, de Semwigerie el-de Mormandte:: 
bee que jen tusse: pas dû inwe wrêkhanecté: de: ML: de Maitle. 


Ren api [net mend ‘vrai motif leg; sentintents Pädinira- : 


nliase det Mikaraehernent: qae’ Von me tEmofpalsrei gónbreusement, mes : 
»souygönspiegs spgintes-anrafend: sali 6L6 évaities ge le nivysttve,, por la 
„pdissimaglatkon, spas: hik fenssetië deg personnes dent: zere cttoreëc, pré 
ppgront, fr Pinoe hendels des-auPres; Peurs kapje et:sedént- 


“sgant, se troijninemitenetlernenst, pof venssit dán) lee ns, Mais, ' 

osledlas kk. jagez-de mer sakios; “bonnes e% Lande mère; in nb zier 
»lepdeur úvétalións, set shieudant; saht acquis-’ Pane had Padtveúmenoae 
vélle gearinët ter main: geve ee 1 vaiinrioa ee Ì 


»Pout' kofnpéter ces aveux, chète mûre, jedaictedie quelles-wiatét 
été d'abord ken ge à props: dès rde Ee Pon vendrait me 
hire épiouser; — 











à laquelle; j'aeraië à songer à vertel dteriinatien: nie! pat ' 
Mheer ée z dette: däterinination el kesnidaie. war ielfe. | 
A <ì, ö, parfdie, j j'y vais vageement peas’ rerëkait speur ne 
» félieiter d’ être s bien loin du“ temps-où il faudrait m'en ocenper, 
‘po plulót. où Î bi e tbgenger sil sans doute euitaoi, 
» C'était done sans aúdlijgge zière. „penséc que js vonehée dela 
» doaleur de:Mde Macretst RE ront: mioi, re rgreDLiie swimbte, puis le 
a bons qelè Mile Höhe ina me: disatt shesse de lai,: la dorréent de de R- : 
_ù gure vobbpibantende uélaneolid, Terman: ite son ecur, rêvélée pat des : 
pr ether: ‚et dninênes, tent avait eanedikitiai 
» à la eomipassión"gdepevessentais poi bs: A 
»MsdeSoimcterer, pat Ber franchiëe ct ki Brevens de zón aaah 
» par sa gaèbé, par la jräcièise &egance de ses: 





ei AR 


ern à inokpourtantgirbstvie! tin 
“hahoQuanvd! Mede Moresitid, il nw ithposcit extrêmement Per elevation de. 
Hideekagetdiere Ted de-don tálent, aînsi ue par lageande: indaeteerdoatil: 


„>p 


EYN 








» rele kie bigdvärblanres-quik fiiavait adressen lors derden; 
» contre'á dans le jirdinn Hit Läxètwbouegf.. ik À 
ee dis qe vais Tent eeu ehêre: Mh: cat, à-ectte hire, 


» qtieje sais: ús 
onno, à eettd 


» lire dans mon propre coedtt jr 






























bi est Ta, viblktibir dès loib Ies‘ plus 


taniféslation. Mest in possitilë, jl te rêpëte, de“ne'pis voir ; 
dans be'manifeste Ia viblatjon des lois fostphis osspmugdlles za alitiënde 
{les ehdses ont éé róglées- inst gifelles lesont dams:Fe Witte, “mots. 
prise, nous la gardons, rioùs- tá raaintie-., st 


si Fât résolae judiëfpieement, mais: 
sonhtkri ie qa un gouverne 


meiffiinpedvisé sé doed ew face du genvèrdeitient legäret eonstitatidtinel Hr ed 


PEARLE IG‘ drnahie: qe Mi. Ie ministre. de Fintéricur n'ait. 
5 masrafactukes.' ; 
Kn :3 de Buigsy, giti devait REN au eatiinet des iserpel le: 


diEter te: goù vernettierft; el MifrquiSter: d'autnrt, | 
plas qú’elfe'serait plas végälière ct ‘plas: pácrigne (Phterrüption cuz cen 


gu’d:ee- monies; deasMteurs; je «vaseline pracie ge smasiage. ; 
Ei ce; fe mépris; 'abandon, ha baise paut:êtres CAR tels,- 


re une profonde eni” Î 


zj itavait beed; 
sw aantp plu s7ál bite: sqrt, ee me semble, WPG enigen con 


tjwnbr; 5 je nitcanis santie- Forit-Interdité. srrais prêsdnidiëter des; zn dehors. de- cette 


hs prefers de smartage qirt:1Pon :prête: Aces Lois! 
qud- td révêlikion:-dé_ M..de-Maillefort me fait 
» stakes. tout et de Woe ‚Ehaean erde, inbi-même:. „… je-é puis pls 


„manife “station ontden „manqper, pien} à hgù ores Haprenaient 
pas quelques moyens officieus sans doute, car ns n'ont pas wantorité d'éta- 
blir ou de maintenir Pordre, (Reclamations aur cenbres.) 


J- Une vor. Cest Paffairede Vantorité: - 


M. Odilon Barrot. St nous vivions dans un pays où dE ne peut y ävoir rde 
var Pautorité, je com Ind vos 






grande réunion sans quelle soit hed 
Emarmde, mais dans les Au: ces grande: Éuai Ai tde Wes: 
g@nce mgdie du gokske nen rs file magt elles Eh len leje 


dp vas à chri rl ij ee 
ik is ied be ae oi adu aki 
Jietdo. laag abne Nabe feet 
et de sóeurilé 2 


Vous nous parlez d’usurpation des droits du gonvernemmnt ; vous dites 
- que la garde nationale avait éTE Cörvognéed-enanmeen. — 

Aux centres, — Non ! non ! (Bruit prolonged.) 

M, Odilon Barrot. Il n'en est rien. (Bruit.) Vous poursuivez nne chimè- 
teé. Violentes rumèuns, guavoenbres: )Awer-vous per: pénst an: instant’ que 
‘Je débausur le droit:de réunion’ pourrait laisser indifitrente In ger de-natio- : 
nale à laquelle a été eonfióe la garde de Fautes nos lilerts 2- 

Agauche, Tiès bien { Bravol: 

_Áf.Odilon Barrot. Non, eliedevait se-voir déplacer-dans-une je memifesa- 
tion fonte d'ordre ct «le patriolisme, et je vous lerépète; grâeu Aux progrès 
de nos sentiment politignes, grâce au honsens du ‚penple le plus intelligent 
“dümoude, eette manifestatiopeit lié ealme, paist bleet digne: (Rumeurs 
“aur centres.) 

Maintenant, messieurs, e'bstà vous: qwappartient in: responsabilité deer : 
‘quïponrexarriver, (Violent twmnite aur centres, cris à' lord Pj agitation 
prolongee). 

Vous n'avez pas vauhr de- Vordto, aveeret: par:la- lilkervé, subissez-en. les 
conséquences. 

‘A gancheet sar plusieurs nés: ; Benvat- beavof (Runtéars: aur centres ; i 
bruit. 





M: Bucliâtel,-ministke ide-Winteiiedr: Slj"avhisienr besoîti-de: chercher |- 


des motifs pour ezpliguer la condúite-dir gonvernerent, “jie-les: trouverdis 
‘dans les-parolfs qüévicnt de pronöheert’hosorable préopinant. (Ruámeurs) 

„E’honorable M. Odilon Barrot nous a dit lui-même que: Jil appronvait la 
_pensée:da nranifdste, ier degavoneraik les paroles, nn 

4 gauche. Nontnon? - 

M: Duthôtel, Je vous Pe demande: poetwnis” frons’, dh anven: accep- 

zer uit Manifdste-qeappelle à Ja-violafiori des: lois, et dönt Ies terres sont 
‘déstvonés par M:'Barrot' laf-ménie (Violentes vunieurs gauche.) 
»_ On vous'dit: Mais ce-sont: des préeantiofs officierises pour enbpêelier ce 
‘qui pendait arriver zilp aehit döne-des löinents:de:discorde?* 

‘ Auzcentres. Oni Poit Tapsibiee!:(: Agitulion Pe 

u. Duchâtel. Je fe-dèmande;, esttee-bien-à uw comité: ipo forimé: en 
‘dehors da gouvernemdat, Aconvoguer: Bargaedt hationäle, àMwitdbäner ‘des 
‘ordres’ Pe wplòsian: deimsersuresd gauche. -—Approbation au.vventres.) 
TM Duchâtkl: That Pheure‘ón nous‘aceusuit de grossir les-e sioses pour 


‘cfamés ‘tout A: Pheéuré -à cetie- tibnue: Je mnaîilPens de que j'ai: dít. Nous. 
‘guriors This aller Fes ehiosesjnBijn’ä- ne solution júdttigire, ais gaand 


avons dû intervenir. La positi 
tnonsg vts: afspeles dela: de: ta coaprysston; nous, nous appelons cela. rac- 
iedempliseement de pos devoirs,: la. maisdien de, Paodre et. l'exévatipn des 
lois. 

(Aaa cen{ress Très bien? vit, bien! I= amd à gauche, — : Vire, agita- 
sign.) 


„vent=elle gentinacs Jad delibér ratibn da progetd ce loi? fi 
De toutes paris; Nohl: non LA dematg.… 
M.le président. Alors. demain,à 1 heure., 
pee centres. A midif à midi 7" 
uche, Nan 1 non! (Pumulfe.): . or 
ff js e.p rsident éonsulie | la hipafiee, et ha séaniee. ha Gies Ademnain gee 
heure. . . 
Passembite s se stparecn* sima te à citrq heures. 


B 
mand 


… La, eheabre aen. pais. Re. „adel: zeandehink panellid vais || 
„condi 19) le projetde lui: relatif or, bra vaildes enfants dans: ed 


‘tions súr fa’ gittarton da; Pais: gdeglard les: ájönrner, sän5 dorite 
‘parce qriif setnit qu”ètlgs wehierit duvoie lien à Ki chaibre 
des députés. La chambré stöglë önsnite son ordi ;e da, ‘jour, ‘On 
devait diseuter anjourd’ hui le projet de loi sur le régime, hypo- 
(héexire dais les colonies; hirs ú. de Montebello, ministre de la. 
| maxine, EK déclaré, gu “milieu d ‘une assez vive &ihation, 
„serhit pas prél pour la discussion dont it lermgndare ld reïise à: 


sAprês-e demiain. 





ie Er narigén de. soupgons, jeime s demande pms toa prêlendanis 


 2-àma main nesergjent pus: aussi: guidés par le. hoetenx mobile angel. 
» obéissent peut-être toutes lesspersonnes dont je suis, gntourés st … …… 


» eux, m'inquîte et m'alaeme, te 









eskanles. ck lovales ohez, Mezde Sanpekerse,, impasmttes el, gépéneuses 
nahes M. de Mornaad; caehaidhs tes bg sar nales.2ii ;: ne. 
mO;maanèrel si tp: savais. ce qu'il gal’ hoor n$-ees, doules, qui 
weomglètent. Poasre. de dêliance eommeunebs jaa Ja tee M,de. 
» Maillelort ! 
Ma mère, ma mère, ‘ cela’ e kalbdel cas enfin je ne;dois. pas. toujours 
DN petten ket-sa.fidorlle, at 4d jour où j'anrai. la, gopviclion : 
»qu'sis mob DN dans, up. Apk af deme, Bout; 
weargetan Dr Naden gnd vti a a N B: 4 
> Mais mie. dite, gewe pares NP je: vianen heho, je. ze, „sere ij 
» band paùaêe que. peun, lon p néa 
» Mais ponser que je suig-ainsi fata egaat; woufe ä ebi lesdanlentenees: |= 
a w-conségucnoes: Euomparadeinniens «'dsk à-diren bk u tard, P indif@rpu-: 
doivent, élan, dans: |. 
ala -anitekes sentioents.d'sin- han merassen vk pons zehwsoher ue Sepomge. 
» par ua intérêb cupide.…… . sie BD bint aam 
»Oh ! je te le répète, ma amèges auite rpessfn ast: hoeulhhn.elig, tabe 
nele w'óponvantey ch ai vorh. ssager-de lui,brlrapper à, vent. puike — 
Hie mo Quiirmdena au pesz d'une nslamgeveusafuateste pent-dlees. « 
Arkens chiramaman, cogananh, Lai ad ete à, he, zésolution, ‚dont j de; 
te par de TEV irt eb Hirs 
mPonrisodlin de ienke’ ipgerditwdes. arie, foar dater. dee. anicess | 
etdomdr mêant, HA four qelejg.nacheanlin ce gee jesus, ome RWE 
zee dua fevanini abstraction faite de ma. fortune. . 
… «Fizéesurcepoint, je saupai. pacopnaltre,le.vrai daaar, Ies ndalations 
on vónaleade T'iikérêt sincàre, que je mérite Ha pär: mal: ik: en; 
Serlane:maddike. genten vk 
ie € Mais pour savoit ee que jé.suis GC gaeje sang réollement. à gein m’ a- 
-ovekresser?. gat aura la frangpse. d'isoles. ke hdd vériatien EN) ienne,s Â le, 
va de Vheritine:? 
rt Etg draillaurs, pe jagerient parel eisende au si hienyeillant. gw ik 
umsoib,.sulBihateil!à me. GERVRINGLC,: à. Bat-nassurend., 
» Non, arie jëlié sens, ib me bans. done lojugamgnt, bopolcintiand de les 
DK ‘sièuds gersbniten latbéarent disiptéresstes. 3 ) 


4 


‘caaliér-un Hitérêt’ministérivk, jö H'ageraf pas-de représailies: Je-me borne: : 
“Vraf'à dire qeeil nr” vet” impossible dadaiettre-les, principes gut ant; été pro+ 


le pideidend. É ieident né péut, pas Dg dane guile, Là haal 


„wupatit Ommen GAVER” 
| gbnóral, ; 


u 7 he: 


» Et, à eette pensée, tout cp qui DE „plaisail, kont 09, rafndwiis en; ì 
» Si ces apparenes, touchantes, et pienses. her ido diseraneachae-: 









Un journal parisien, le Commerce, en reprodutsant notrear- 3 


ticle du 19 février, sur l'anxiëté qui règne à Paris, surtout par- 
mi les étrangers qui habitent cette capitale, ajoute la supposi- 
tion que nous aurions été vietiine d'une. nrystification. Nous le 


voudrionsde toat notre coeur. Mieux vaut à nos yeux être mys- f É 


gea que propkdtedà épougan tables malheurs.Nous ferons remar- 


agentoujefs 
Buraal de 





projet fùt mis à exócution, faisait dèserter la cäpitaléde la Fran- 
ce par presque tous les Anglais. Nous’ avons ajouté que cêtte 
crainte était si bien partagée par les Frangais eur-mêmes qu’ un 
des principaux banquiers de. Paris avait: engagé son associé 
anglais momentanément à Londres à revenir en toute hâte pour 
emmener sa femme hors de Paris. Gé fäit dont nous gärantissons 
Jfexaetitade, le Cammeres n'oserait Ja eantéster,, mais dHenjgint 
aw Journal. des, Débats. 1e raêburer. les-norsbreus: Anglnis qui 
habitent. Paris. 


Voinjee ge nous ien Ce: emotie das Ipsddshasset Jans: Je Ì 


Presse. Nús.lectqurs ‚jugerons si.ce que disent; ers jeurnourx asf 
de malare À.diminuesr on-bien. à;canfirmer.nas erdintes:; …: …… 
“On litd’abard dansle.J oursial daa. Mébats;. EN 

« Gesque Von epumprend Iq.moins;ehet noms, c'est Ie, Benka heki 

à Papparence même de la: loil, Le droit de réunion est précieux, soitt fg 
repos et la: sécurité d'un million d'hprmomes valent. bien aussi qü’on. lear 
sacrifie quêlque eliose. Il n’ y a pas anjourd’hui ane famille, pas unc mai- 
son, pas.un atelier où l'inquiétude n'ait pénétré. Le. commerce cst, nul. 
Toat te mondee est triste, Les parlis extrémies sónt scnls contents, ‘On dirait 
que la vie 'de la France est suspendic. Nous deïkéatfdfons si ce n “est pas déjá 
payer bien cher le droit de fàire des discours.däns ur Hänquet; et si Poppo: 
sition n’aurait pas été cent fois plus sage d’ajoarner Pêzercieedece droif Fn 


‚De son côté, Ta Presse publie les Figries’ suivantes: … …— 


Une inquiétade Lrès réelle vègne dans Päbis, Toutes Îes affïes sort sas- 
‘pendues. Beancoip étrangers ‘déserient Nt steat; et Ta metilenre péëdve 
‘ett est dans-ce fiit'q que, dejmïs gueiques jole; Te prix dr Pór pares de 
trois fránes: 


mensen mnsnmsrmreepremmamt enne vennen mtd 

Nous recevons pur l”Ooverland- tail une sbrie de Joden 
‘de Java altant du: lier au 29: décembre 8670 Nous: en extra zons 
‘les noyvelles snivantes: 
-_ Une décisign:de Son.Exe. le gouvernoarrgendenl vaidats.de 
3 décembre 1847,a été. pahlióg la.même jour, par lequel, con- 
sidérant que conformâme Â aptariep jes ian. pesultant, ie í Parré- 
té royal du: 10 février Ri pi iste Eni räisops, suffisantes 
d'ajouruer l'introduction de la nouvelle législation, äbté fixée 
au: ter mat: 848: 4? époquo à laquelle les nouveaux. Codes. oi vil 
et de.commeree.spkant, mis en: vigvenr et auront force:de loi, … 
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raison dans les motifg crimine)s que, hous venons de désiguer. Il est donc; cre même jouraal aunonce:, Eg tremblemeat.de:terre d'une 
de toute riëcdssite ®ötek ‘ali’ imduvdmerit Tévoldtionnaiee’ 1 possibilité. de: vinlence inouïe.s’est-fait sentir à Malte dans la.nuit di 12, à 11 
changer do progeinds à vatoatd, Id ur pas pls boisser los Waliens en |‚heneei:1'âle otièrea été-fortement seobude sans que, Diou 

doute snf la: nature de leur insùcreetion que sur lenjeu qu’ils harsar-| ee mf 
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Löi sur ta Presse en Espague. 
La Gazette de Madrid dn 9 pblie le projet de lot sur la li- 


berté de la presse, présenté anx cortès dans tr séance dn 8 de. 


la chambre des dópntés, par le ministre de V'intèrie ur, „An, asen. 
reprodnisons. tes artieles } ies plas importante : ï . : 
TITEE de. k 
Des divers genres de publicâti ions. 
Art, der, La faenlté aecordée à tons les Espagnols par ‘Particle 2 de la con- 
stitution, dimprimer et de publipr librement leurs idées, peut. être exer- 


eée: 1° en livres; 2°_en brochures 5; 3° en Feuilles volantes ;, 4e en Joue, 8 


naux ;5' en affiches ; ; Geen eslampes. 

Art, 3, On entend par Zvre tout imprimé qui, ‘dâns, une seule livraison, 
contient 20 fenilles d’impression on davantage, de la, dimension da papier. 
timbré; par brochure, toute publication qui dópasse & Feuilles d’impression 
et o’arrive pas à 20; par feuille volante, une publication -qui, sans dépas- 
ser 5 feuilles impression, ne remplit pas. les eonditious d'an jourual; par 
jourual, toute publication qai, sous un, titre five ou variable, paraît à ses. 
périodes déterminées ou incertaines, enne dépass ant pas 8 foailles d'in- 
pression ; ; par afiche, tout imprimé destigé à être placardé dans. les lieux 
publics. 

TITRE uL 


Art. %. Avant de procéder à la mise en eienlatios. d'une publigation. | 


qe ori nqae, il en sera livré, un exemplaire au chef p olitigne et un autre |. ses parents, lorsqüe le goasgeneaiedt hei aura soumis ces delits; 2. des dé- 
| 


au (scal de la presse. 


f E nt sns endre la | 
At Kenger arnel et les chefs politiques assie R „contre Îe gouyernement; 2. des délifs-conùnis contre les particuliers ; 8, 


des rèconrs eù” húllité contce les j JE enen paf jury} des articles réim- 


vente on la. distribution de Lout: imprimé qwit-satt. ou.pon jowenal, dont „ 
à lenr avis, la circulation compromettpait la tranguilling pubis ou oen: 
serait gravement la morale, 


sûr „et l'acte de la: tospensan sera signifië dans les vingt-quialre heures. 
suivantes, 

Ast. 9. Les chefs politignes pourront , lorsqn’ils le jngeront néeessaire 
pour Fa éonservationde Pordre pablie, défendre, darant tn espace de termnps 
dn, la pabliestiós par lesrues de toute espèce dipnase 

“TITAR ‘Iv. : 
: Des „persontes.résponsables des imprimes. 

“Art, 12. Sont responsables des-délits de presse : 4° celui qri signe’ une 
publication comme auteur ou traductenr;- 29 Féditenr de publications 
gon signées gan Cauteur ou le traductenr; 3° Pimprimeur de la, pubilica- 


dee or 


tion doût il-n’y aurait ni anteur, ni traducteur, ni éditeurs eonuus;: ce qui | 


s'entend du cas où aucun d’enx ne se fait connaître, ou torsque celui qui se 
donne corhme tel est absepton. en fte, insolvable on iahabile ; £° l’im- 


primeur elandestin, et eefui qui ferait l'impressioù en ne se eonformant | 


as, ank lois et, dui  rógleiteiits de sa profession. 
En N „IRE y. 

ai ‚Des: giahtjs” nécessaires pour être auteur et gditeur, B; 
Ark i „Toute persons, e peut être a auteur d'une : publicatibn. 


OE hd 


zArt.14. Peut, être édiscar toute personne qui n'a pas été condáninée | 


Ni Seatencé judiciaire ä peïne- ‘eorporelie. 
politiqne ou teligiëur, lest nécessäire en outre: 1° D'avoie' un domicilë 
établi depus plus d'un arr dans la ville où se publie le journal ; 2e de-payet. 


aannellement ct :depuis ce même laps de temps d'une année 4008 régux |- 


de caêrtribaitions-direetes. à Madrid, 800. dans les provinces de tre classe, 
500 dans celie de 20. classe, et 300 dans celle de 3° classe, 3° de faire le 
dépötguizant : dans Madrid, 120,000. réanz ; dans les capitales de pror 
vince der 1 ret sj asse, 89.000 rérui; de 20 classe, 50.000 ;de. 3° classe, 
40,008 rszhlles non capitales de-province, 30,000 réaus. Le dépôt 
sera Grit Er to espagnole de Saint-Ferdinand, en argent ou en effets 
de, là dette rade selon la cote du jour où Fi ®cffectuera ; et il sera 
reis dPéditonrsesptinsable. deux mois après la: cessation du journal. 

Er ES of Bere : àl” Tois Gditeat epi de dedenr 
ou pray joornaus ie oleh seligieus. RE 

ie he TUBENL 

ze, Délits demen 





ati 18. Tes delits de beat! sg commettent:: 1 contre la zisissen ouda’ 


ha‘ personne ou la dignité de l’éponx ou Fêpou- 





158, da Ja reine 8 






gers ; 9° eontre les pärticafiers. 


rain: 4e ef menagant EE 


vadis: 


donge: qaoleongie.’ 


Art. 20. On commet un délit contre la personne. ou la: dignité an éûc- 
cesseur immédiat de la conronne, de l'époux ou de Pépouse de la reinê ou : 
da roî, et de beses descendants en ligne directe: 1° en menagant leur. vig 

ou leur sécurité; Ze en attaquant leurs droits ; 3 en oftensant. leur caraa- 


„Úre par quclque í ipgpatation calomnieuse ou injariense, jn 


‘Art. $1.On commet up délit contre lá sâreté de l'Etat: 1e en provogaádt 


Úertement à détruire Ï loi fondanientale de la mondrchies à gréër’, guol- 





oa eëndenent les. Facultés des:corps colégishaifs: ou les prérogativés 


„de la counatstte, en commettaût contre des pereonmes.de la famille zoyale ; 
Je;paragraphe2 de Part. 18, quelawsn des délis dé- | 
solégislatils, i 
BRE mer a: 

oi hali-' 


eieuse hs. discours prodoneés ds „Ies-séances et taat ce quis aid, Si, Awt: 3A actions PabBigún-aonergikes detits eoritmisparda voié de ad’ 


‚non comprigé 
signés dans een, 48 8’ en attaquant Ja ‘Iégitimité des 
ou en. essayanl, d 

liberté de pnt iem 


CoRRs 
her Vexercico, de leurs fonelions,, ECN 
res En défig urant d'une manière coupe 






EO 


d e 


40 en ezeîtzeat on.provoquant wne.puissance étrangère à déclarer Ja gaerte |E, 


à PKspagne; ou:cn révélant des renseignements seercts bit dés- nouveltes, * 


ue: Pe ncpütsser Jai faire la gueivetsveg avaptage; B’ en employânt 
















s, de violenter, Ja, Jiberté des tribanaus et des 
vogfuant des Eéi. greuses où en 
‚8 elasses de PÉtäf ngen 
kre Ja société: Î° en faïsaft‘Pápologie 
illes; 2e en essayant diréctentent ou 


Baene Dh Ë 
Tes foïnentant entre des 
"Art. 23, On commet un 
* actie tee Je di qualifie de ceiit 
vBidkrectemerricËpmdndre illusoires lef 
-Stsesd excitant les dlhdsts nécessiteuses e£ 
Áre2d. On corsmelipug délit contre skan:on la morale: publique: 
„Afen re AN ridregdisant la. religion cathólj 
„eg axcilant à Ä Kien ou au cha pm de rel 
its.on des stompe ejkensant la décdnce ou tes b 
st 25. commet nù délit contre le gouverne 





e en  públiant des 









* 


juriont los be eu représentants des aatres 
ment à deurs fonctions ; 2° en czcitant à la eee hand 
is den Bations anùies. : 
TITRE vil 
s.de la pressg et pou les infractions âla oi | 
Meles personnes ou Îa dignité du souverain se- 
ront puis d'un ien de deux ä six ans , d'une amende de’ 


_primés. après avoir éfé'éondarfinés 


Dans ce càs, „les exeraplai reg. ae an de jtbeit aston dépesés en: ries ‚délit de presse, desquels réonkterar k gobnplicitë „dans des dé its politiqües 








as 


Pour être êditene d'un jourhdl : 


en ziet dalears descendants en ligne directe ; 3e-eontre 
Ja edelá de FEkob 5,4? centre, Pordee public ; 5° contre la société ; 6° con-_ 
: igton ‘et. ha mozale ; >. 2e contre le eben nae, 8 contré es Á. 
etn délit contre la persone ou là dijrnité da sve. |: 
Weon-sa sécurité; 2° en atfaquant ses droits; | 


ge en offensant son caractère sacré par quelque împntation eatomùiedse ou , 
Tijewrtense ; 4e en attaquant son iavidlabitiië ou en ie’ fendant. respondabfe 


bis, hi à re 


guipbrairement, ‘uit genrede gouvernement: différens-de' celtii qe } 
ER Gadämentale établiuj 4 empêcher la: Péûnion, la suspensioreu la 
cortés, cl à forrdien des-assemblées qui, sons an titre queleon-. 


ens proper sglächer la En halal k Ja faetin6 de En ; tai ite ao; doos. 


x lois on einge silk essayant, par: 


sinfligées par les tribunäoks ;f” 
enltes ze | d 


en njdriant aaf "7 
niant le eonseil des ministres os on Pan de ses ed â. 
oes: 


Br ca-. Dn 
pais; Het 


zen 


20.000 à-60,000 réae, et dela Dn dee sao ‚ han neûrs et de 


coratrons. 
Art. 34. Les délits contre la personne ou la ‘dignité du-sneeesseinr im. 
médiat de la conronne, de l’éponx on,de l'épouse de la reine on dn roi ct 


de leirs ascendants en ligne directe, setont punis dan enyprisonnement’ f 
| de deux A quatre ans, et ‘de Paménde et-privation ‘emplois; honneurs et 


décorations désigriées daris Particle précédent. 


Art, 35. hes délits contre Ia Sheets Etat et còfËre Vordre publie: se- f 
|.ront panis d'un emprisonnement de ua à Érois ans, et de: Paniende et pri: \ 


vation d'emplois. hotincaes et décòritions.- 


Art. 36. Les délits contre la sactété et contre la religion bt la mols se 


rant panis d'ane amende de 5,000 à 30,000 réaux.” 


Art. 37, Les délits contre le, gonverneient et contre les souverains élran- 


gers seront punis d'ane amende de 1;000 à 20,000 réaar. 


Art. 41. Le jourhal qui, das lrëspace de douze mais, aurà été condamné 
‘trois fois ponr dékits contre la persanne ou la dignité du souverain, de l'épauk- 


en de l’éponse de la reine ou du róí,de feurs ascendants en ligne directe et 


‚du saceesseur immédiat: de la- eonfonne, on contre la sûreté de l'Etat ou 
| ordre public pourra être supprimé par décision du conseil des ministres 


TITRE: VIEL 


_ Art. 63. Connaftront- des délits de presse : :1. le sénat; 2, les kibuaaur 


ordinaires: 3. Île j jury. 

Art. 64. Le sénat ‘connaîtra : 4. É: ‘delits contie le raï, son épouse et 
lits còntre la sûreté de PEtat, © rin 

“Art, 65. Les tribunänt ordiaatel eoniaîtrûnt: f.des délits commis 


PER 


Tetsénak-óu par le juey: 5: de toat 


ou ordinaïres sujets á Îa juridietidnade: ges brjbuhaux,et q qaï n’aaraient plas 


le caractère f'actes:isolés et spontanês.: sil. y avait complicité dan ‘ûn 


aulorigée des documents’ insérés dans, les administrations publiques: on 


gardés dans les archives du. gouvernement, ou d'autres éerits dont, l'im- 
|. pression:ne constitue, pas par elle-même.un délit commun et distinct des 

j délits de presse; 7, les actions civilgs poùr ‘dommage ou préjudice causé, 
. que ces actions soient ou non Îe résultat d'n délit ‘de presse; 8. de Îa pu- 
fj blication de-tont éerit sur les dogmès religténx ou sar les saintes Ecritúres 


ct lanrorafe chrétienne sans Papprobation préalable de l'évêqac diocésain. 
/_ Art. 66, Le jury connaîira de tóns les autres délitsde presse. . - 
: TREE. zp 
so De Porganigation de jury. 


Wed 


Art. 74, Les Jugements par Jarys se rendront ezelusivensent aux chefs- 
liéus de province, … 


de Rt, 


dans teschefs-lieus de province, de 3e et 3° classe, 150,;,de, Ser 100, 


„quel est compris Îe chef-lieu de la province. … 
“Art. 77. Side „nombre des êlectenigs habitant ùn ‘disteier. de chef Îien est 


moindre que le éhiffre fizé pour Jes Juzés, spécianz de presse, ce ehitfre |. 
-pourra:être complété’ gu ways da nopia serf gar les listes électoralés | 


des, ayn mtamientos. 


du sénat et du congrès. 
Art. 32. Les listes 

as ; EE: : 
DS 5 ge ME Ee 

hi 86. Lä EE he shite. de presse dont lei jney, 


la pfovince dù téërit äara étérpüblid.:- 
Art. 91, Sur les soixante jurés tirés au sort chaque partie (Úisctiscderr 


et Paccúsé) aüra' Ie  dirojt den Péêlieer dooze au Lid dans, le: Verne. de denx : 


Jates. : 
Art. 117. 
tej Jer con 
rit Je 
vre eúr da. pine *pgur tont cé qui aar trait aux délits. de pres. } 
“Art, 120, Gilvernemehl pokerà directement „ou pâr. lrinkerrgeijg: faire. 
‘de'ses agents, dénencer lest Uinprimés dáns lesnols® il aúraseru 'recornáttre 
quelques: uns des délits spigoiliës à: da loi. et nommer., ‚des ‘pérsónnes destì- ' 
nées à soriteuir lá dénórictätion: + 






tra. 


tnes da dióir tommùn, poutront user de Paction opde), des äénts “de 
ee ets. tin. OE geene 
“Des poùrvois’ contre ie sönfences reïdues par le jury.” 


“tion du progrês on Fapplieatio de la peine, 


deka jaars: bed stg RN abel 


vn „\fjran za. Ees ze haus OR omt 
- De NRN ve Heer 

Art. 116, Le ministre Gaaolproobdare dofiet as les ‚pöursuttes de 
tous les imprimés où il avötpdtgehmrais ue délit en Iá goeiëté, 
Pordge. public, la religion on, Ja, ‚morale,, ogseif deë m nine ou Fin! 
“des: ministres, relativemnent à'sès 8 foneliänd. Lu ûtré’ fes teid iBidds, e corpo- 
rattons et classes de} État. 


Er 


‘prabd&vopresoritr aa bout desdrsmmantbie; à compter de la publication; l’ac- | 

dion des pantieuliersse prescritgaù, baat-d'un an.s sit s'agit. d'une: pabtiea-| 
tion. faites en Wsptagsre, aur bij desde: green dend 
rtigson vt ge zb eid sen > iter 

: À HETE kf, Ha AMEDEE HT 

Art, 427 Sanf et ders KEabrogil; Yonitts lala on dis | 

gen publiés j la si he Eerté dea presse 


A ER | 













NELIS DE De IA Hr, 


Jeudi 24 24 Fesrier 1818: and  tpraentation ne 105.) 








wah kan en troiù ‘alerás'èt cnq parties; paròles imitées de Pitafi ien, 
ink n Ë. Moiriër; bora de Bellini. Td, 


'précédg, de: 








id vendels £ù.un acte ‚par MM, Dennery er. 6. Leioiie. 


TSAMEDE rde: ee 


lor zi Wree 5 H as Ed 





délit militaire de la natare de ceux qui amiènent des désordres, tes tri- | 
bunaux militaires ordinaircs en: cennaîtraient; 6. de la publication: non 


Art. 73, Pour composer le jury, ib y-aura à Madrid ct dans tous les chefs. | 
Beat de province uarcorps de juges de fait (actes de hecho ; jurés spéctauz,) Jf 


: Aat. 75,’ A Madrid, Ia. liste deja noi epe gens eran 


Art. 76. Poar êtrej „Jaré spécial: degpresse,. il faut lre iasprit, sur; les linten Í. 
des électéars des députés aux cortös et être habitant. du. distsiet danste. | — 


Art. 79. Pour élire les rjurds de de ‘dans fons jes ehels-hieur. de: nd j- 
vinces, on formera á: Madrid: ee jantes composée : des meinbres des bureaux 


deja dag vrent » renouvelées tons les deux í. Re 


jen con 
haître se fera par éerit devant un juge de premièrè ifstance du chef- lien de 


e ministre fiscar patij néersentrendehs äux vlies dont: 


dui s Wte Meteren niks Îe miistère de bin. 


Art. 121; Tóus les Espagnols. get. aürént qeïlitë; ponr accnsér aÛx ‘ter! | 


zl 


Art. 109. Côntre les sentencês,rendues par’ tej jury, il n'est pas adads | 
d'autre pourvoi que celui de nul} é ‚pour infraction de la loi dins Pidslruc-, 7 


Lif 1 


haer 


Cr NORMA, OT 


kettle 218, El 
Onmamebere thea fons, En en de 


ede, opéra. en en actes ot el 
Ä. hear ‚ paroles He MM, Á. Roger et 4 Vaër, Musique de Rossini. Précódé de 
‚Ia. den haaks de. URGAPRICE : ‘Arae, en un.acte de E Alfred 


é 


Koninklijke Holl. Schoweburgy. 
Op Vrijdag 25 Pebrugrij 1848. (N° 39; in Hat ahonnement. 1 


| EENE FAMILIE, 


; tooneelspel Ee. en ten Naspel, door GC. Birch-Pfeitfer, uit het 
‚Hoogduitsch vertaald volgetrs háär door aankoop verkregen manuscript „ 
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